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MAGIE DE LA HARPE II

RENCONTRE AVEC LILY LASKINE

Par Denise Mégevand

Après un an ou deux d'études, et devant mes progrès, dus à un travail acharné où je m’efforçais 
d'égaliser les heures passées avec ma harpe à celles consacrées au piano, mes parents souhaitèrent 
me faire travailler sous la direction de Lily Laskine. Ce nom prestigieux m'éblouissait, les louanges 
qui l'accompagnaient lorsqu'il était prononcé m'avaient impressionnée. Je l'avais entendue 
quelquefois, vue de très très loin, depuis ma place ; son nom, sa renommée, sa harpe l'auréolaient de
gloire, elle m'apparaissait comme une sorte de déesse. À ce moment-là je n'étais pas encore capable 
de bien discerner les qualités d'une interprétation, de l'analyser, mais j'aspirais à recevoir 
l'enseignement de l'artiste qui, pour moi, résumait toute la harpe.

Lily Laskine                            

Nous la savions très occupée et n'acceptant que très peu d'élèves. Aurai-je le bonheur, la chance 
d'être admise? Ma mère lui avait écrit, sollicitant une entrevue ; la réponse, vint, rapide, nous fixant 
un rendez-vous. Je n'oublierai jamais les minutes d'attente dans le salon de Lily Laskine, entourée 
des harpes, 6, 8. peut être 10, oui c'était bien la demeure d'une déesse, quelle multiplication du 
pouvoir magique ! Dès les premières paroles échangées, un courant de sympathie circule entre nous 
et une leçon est envisagée pour une date très proche. Nous avions remporté une victoire sans le 
savoir. Lily Laskine m'a avoué plus tard qu'elle n'avait pas eu l'intention de me prendre comme 
élève, par manque de temps, bien sûr, mais qu'elle s'était sentie comme obligée, conduite à 
m'accepter. Désireuse de montrer tout mon petit savoir, je me préparai à cette leçon comme pour un 
examen. Il me semblait que mon avenir allait se décider en cette minute. Est-ce que Lily Laskine 
allait déceler en moi assez de dispositions pour persévérer dans la voie que j'avais choisie?



En réalité, elle n'avait aucune intention de me juger. Une grande émotion, faite de joie et de trac, me
paralysait. Heureusement Lily Laskine. au bout de quelques mesures, voyait toujours le traitement à
donner pour acquérir , avec le temps et le travail, un métier sûr. Ses qualités pédagogiques égalaient 
celles de l'interprète. 
Mes parents m'attendaient à la terrasse d'un café voisin et lorsque je quittai le salon de Lily Laskine,
je me précipitai vers eux pour leur dire tout ce qu'avait été cette heure. Il ont toujours participé à 
mes joies, à mes enthousiasmes, entretenant mon élan, m'encourageant ; si je dois tout mon savoir 
de harpiste à Lily Laskine, je dois à mes parents de n'avoir jamais faibli le long de la route que 
j'avais choisie. Ici je ne parle que des moments heureux, des sommets, mais il y a les heures grises. 
Les années d'étude sont longues, Il faut travailler sans relâche, on ne voit pas toujours les résultats, 
et puis, comment utiliser le savoir acquis? Parfois le chemin semble sans issue et l'on doute. Faut-il 
s'orienter dans une autre direction? Non, il faut persévérer. J'entendrai toujours cette phrase, 
prononcée souvent par mon père ou ma mère «  Travaille, le savoir n'est jamais perdu, tu n'en sauras
jamais assez ! Un jour tu rencontreras ta chance, il faudra être de force pour la saisir ! » Comme ils 
ont eu raison ! En sortant de cette première leçon j'étais dans un état d'exaltation, j'avais le 
sentiment d'appartenir à un autre monde. Les gens dans la rue, me semblaient bien petits, ignorant 
tout ce qui peut donner à la vie un intérêt passionné et je me disais que s'ils avaient pu savoir ce que
je venais de faire, qui j'avais vu, ils seraient émerveillés. Je me souviens de ce jour comme si c'était 
hier. Octobre finissait. Le temps était doux et chaud comme en été. Nous sommes rentrés à pied 
depuis le boulevard Persching jusqu'au square de Port-Royal où nous habitions alors. Il faisait déjà 
nuit. Je me vois descendre les Champs-Elysées, sous les feuillages encore très fournis des 
marronniers. La route ne fut pas trop longue pour raconter dans les moindres détails cette heure que 
je venais de vivre. 
Toute une période de ma jeunesse a été jalonnée par les joies répétées de mes leçons dont le rythme 
était soumis aux occupations de Lily Laskine. Beaucoup d'événements me permettaient de 
multiplier ces rencontres : les concerts auxquels j'assistais lorsque mon professeur jouait, et toutes 
les occasions où j'avais mission de fui tourner les pages. J'ai découvert grâce à cette «fonction » 
tous les problèmes, les écueils qui attendent le harpiste, car Lily Laskine m'expliquait toujours ce 
qu'il fallait faire en toutes circonstances, la manière d'accorder son instrument, l'attention au chef 
d'orchestre, l'écoute des autres partenaires, être disponible pour tous les imprévus, la manière de 
jouer à la radio, au théâtre, pour une musique de scène. à l'église. En ce temps-là, les grandes 
messes donnaient lieu à de beaux concerts spirituels. La harpe était toujours présente. Que de 
conseils reçus ainsi! 
Ma passion pour la harpe se confondait avec mon culte pour Lily Laskine, ils étaient indissociables. 
J'observais son jeu et sa mise, je remarquais par exemple qu'elle portait toujours des robes bleues ou
décorées en bleu, comme son regard ! Au cours des années, nos rencontres furent toujours plus 
fréquentes, le rapport maître élève tout en subsistant se doubla de relations affectueuses et amicales 
qui nous rapprochèrent. Je remarquai que mon admiration avait été bien placée. Lily Laskine, même
sans sa harpe, comme simple femme, est un être exceptionnel. Jeunesse de caractère, dynamisme, 
bonne humeur constante, gentillesse avec tout le monde, d'où il résulte qu'elle est vraiment aimée de
tous ceux qui la rencontrent, elle fait l'unanimité, du modeste garçon d'orchestre au chef le plus 
célèbre. Au nom de Lily les regards s'éclairent et l'exclamation jaillit, toujours la même « Lily, quel 
être extraordinaire ». J'ai subi ce charme comme tout le monde et je suis bien heureuse de pouvoir 
aujourd'hui en rendre témoignage. Les années n'ont pas atténué chez elle la force de l'enthousiasme.
Une grande renommée, de nombreux témoignages d'admiration l'ont toujours trouvée modeste et 
simple. Les modes musicales la laissent indifférente, elle ne se soucie pas d'être « dans le vent »  
mais reste fidèle à ce qu'elle a toujours aimé : la musique qui s'adresse à la sensibilité. Ce n'est pas 
une interprète intellectuelle. Chez elle le cœur commande et la conduit en dehors de la musique à 
s'intéresser à toutes les choses de la vie. Elle aime tous les auxiliaires de la musique et Dieu sait si la
carrière musicale change de visage et baigne dans une chaleur amicale et fraternelle grâce à ce don 
qu'elle possède de communiquer avec les autres.

(à suivre) 



  Encore une harpe….
Par Steven

Stephan Lemoigne (alias Steven) fabrique ses harpes et quelques autres…depuis les années
70. On se souvient de la série de ses articles publiés en feuilleton dans les premiers numéros
de Harpesmag. Un long parcours, qui est aussi une perpétuelle quête de la perfection, riche
en découvertes et expériences…

 Je m’étais vite lassé du son de ma harpe en frêne à caisse 5 pans en érable, faite en 2012.
Certes, elle avait de belles basses, mais je trouvais les médiums et les aigus assez « banals ».
De plus, comme j’avais découvert il y a quelques années la « magie » du sycomore (sonorité
très bonne et poids plume), j’ai eu envie de refaire une harpe dans ce bois, et sur des plans
nouveaux, puisque je m’étais également fatigué de la forme de cette harpe. 

J’ai  voulu également  innover  certaines  choses.  J’ai  pas  mal  observé les  harpes  de
Claude Bioley, dont Dimitri Boekhoorn a toute une collection. Ce sont toutes des instruments
magnifiques et elles ont une sonorité merveilleuse. Toutes ses harpes, au moins les harpes
anciennes,  ont  des  ouïes  sur  la  table  et  non  derrière.  Toutes  ont  également  une  caisse
rectangulaire, et pour les modèles où il propose également une caisse ronde, il précise qu’il
n’y a pas de différence de son…pourquoi se prendre la tête à faire une caisse ronde ou à pans
dans ce cas ? J’ai donc opté pour la caisse rectangulaire et les ouïes sur la table. J’avais un peu
peur que celle-ci se fissure à ce niveau, j’ai donc renforcé aux abords des ouïes par de petites
languettes d’épicéa en travers de la table, alors qu’en général, je renforce uniquement par une
petite baguette qui court de chaque côté de la table sur presque toute sa longueur. 



Lorsque les ouïes sont sur la table, il faut bien sûr prévoir un autre système d’attache des
cordes. Je suis donc revenu à celui que j’utilisais au début que je fabriquais des harpes (à
l’époque je ne m’étais pas posé la question, c’était le modèle utilisé sur les harpes d’Alan
Stivell, les seules que je connaissais, et je m’imaginais
que c’était  le seul système !), à savoir les boutons de
table. La difficulté est qu’il faut trouver un moyen d’
empêcher la corde de mordre le bois, puisqu’on ne peut
pas utiliser d’œillets de table. Une rondelle de nylon de
6  mm  fait  l’affaire,  le  logement  étant  fait  à  la
défonceuse.  Pour  l’octave  inférieure,  j’ai  utilisé  les
œillets  de  table,  car  les  boutons  n’auraient  pas  pu
convenir : cordes trop grosses, et fournies avec un œillet
en laiton trop gros pour les boutons.  Un trou dans le
fond de la caisse, suffisamment large pour y passer la
main et y enfiler les cordes, et le tour est joué ! 

Elle est équipée du matériel Camac pour ce qui est des
chevilles, sillets et leviers, et bien sûr les cordes alliance qui vont avec. Je suis satisfait de la
forme, de la légèreté (6,5 kg seulement) et surtout du son : les basses sont riches et profondes,
et  les médiums rondes et  sonores.  Les aiguës  sont bonnes,  quoiqu’un demi millimètre  de
moins en épaisseur de table à cet endroit aurait sûrement été bénéfique…la prochaine fois. 

Au fait elle s’appelle  Awenn (inspiration en breton). C’est la première à laquelle je
donne un nom, ça va peut-être m’inspirer après tout…

J’ai  cru au départ  qu’elle  était  peinte  en blanc...mais  non,  c’est  la  couleur  naturelle  du
sycomore, juste huilé. Superbe !



C'est Mozart qui mène le bal !
  Lettre à Pierre Campagne,

J'ai retrouvé le texte dont je vous avais parlé, extrait de "Banana 
bottom" du romancier jamaïcain Claude Mac Kay, auteur entre autres 
de "Banjo", "Back to Harlem"... et ami de Blaise Cendrars.

Dans un coin perdu de la Jamaïque (le bout de la banane...), Bita, une 
jeune noire éduquée en Angleterre et qui a appris à jouer du piano, 
fréquente Le Squire, un vieux lord anglais excentrique qui vit au milieu 
des paysans et s'intéresse à leurs chansons et à leurs danses :

 " Le Squire montra à Bita un air populaire qu'il venait de transcrire, 
musique et paroles, un air qu'on chantait au fond des montagnes 
depuis des années, qu'on jouait au violon, sur lequel on dansait le 
minto ( peut-être une déformation indigène du mot menuet ? ). 
Mais il s'enorgueillissait surtout d'avoir identifié dans cet air une 
mélodie de Mozart, avec toutefois une légère variation de tempo.
Ils allèrent tous les deux au piano pour comparer les deux airs. Bita 
s'assit et les joua tour à tour: aucun doute n'était possible ! Dans son 
enfance, elle avait sauté et dansé sur cette musique entraînante qu'elle
avait trouvée jolie, bien couleur locale, sans y attacher d'autre valeur. 
Maintenant qu'elle la savait de Mozart, elle y mettait du sentiment....
" Mais peut-être y a-t il d'autres airs populaires qui ne sont pas non 
plus d'origine ? "dit-elle.
" Certains le sont, d'autres pas. Je trouve que ça n'a pas la moindre 
importance. En art, tout le monde emprunte, vole, recrée. Mais après le 
plaisir d'écouter, c'est bien intéressant de remonter aux sources, de 
rechercher des analogies, des influences. Vous comprenez pourquoi 
j'aime tant aller au bal ! "

C'est dans un roman, bien sûr, mais ça sonne vrai. Question subsidiaire:
d'où Mozart lui-même aurait-il tiré cette mélodie..?

DS



Dinan 21 : Retour sur des Rencontres chaleureuses et
novatrices...malgré tout !

Nous sommes très heureux d’avoir pu organiser ces Rencontres, malgré les incertitudes qui ont
compliqué la préparation du festival.
Côté programmation, nous avons réussi à reporter cette année la plupart des artistes de notre
programmation 2020 (édition annulée). Par contre la venue de la harpiste écossaise Cheyenne 
Brown était trop compliquée, elle est reprogrammée à nouveau pour 2022. Les artistes européens 
(Espagne, Italie, Allemagne) ont pu venir sans encombre, seule la venue du joueur de kanun 
tunisien a été plus difficile mais a finalement abouti.

Côté organisation, nous avons fait quelques aménagements et changements de lieux à cause de la
crise sanitaire, avec une présence renforcée sur le site des Cordeliers.
Le salon des luthiers y a été transféré au premier étage des salles de cours. Ce changement a 
permis un bien meilleur confort sonore, et a été apprécié des luthiers comme des visiteurs.
-installation dans le foyer d’un deuxième espace boutique en complément de la Maison de la 
Harpe.
Cette boutique a connu un beau succès, plus pratique pour les stagiaires et avec beaucoup plus de
places pour présenter les partitions et les Cds.

Concernant le festival off et Harpes en rue, nous avions prévu des espaces assis avec de la musique
en journée dans les cours des Cordeliers pour remplacer la musique de rue. C'est finalement un
panachage des deux que nous avons pu mettre en place, avec à la fois des harpistes dans les rues 
du centre historique et des mini-concerts plein air dans les Cordeliers.

Pour les scènes musicales dans les Cordeliers, le milieu du cloître a été peu utilisé, les meilleurs
endroits ont été la scène devant la chapelle et celle de la cour d’honneur. Quelques soucis sonores
avec la salle de spectacle ont été notés, à améliorer pour l’année prochaine.
-un point info à l’entrée du cloître a été installé, avec des panneaux et des bénévoles pour 
conseiller et guider le public. La présence de bénévoles est importante car les gens lisent peu les 
informations.
À améliorer : emplacement trop en courant d’air, étudier l’installation d’un barnum, bien indiquer
que ce point info concerne uniquement le festival et non les artistes peintres des Cordeliers.
Les deux soirées d'ouverture et de clôture en plein air qui se tenaient habituellement sur le parvis
du Théâtre ont également eu lieu dans une cour des Cordeliers aménagée à cette occasion avec 
des gradins. Les aménagements assis et la présence d’un food truck ont été appréciés.

La présence renforcée sur le site des Cordeliers a créé un village de la harpe dans Dinan.
La concertation avec l'association de la Fête des Remparts a permis qu'une bonne partie du 
matériel installé par les services techniques municipaux (gradins, barrières, chaises, grilles 
d'exposition) serve pour les deux manifestations.

Finalement, cette nouvelle installation a rencontré un beau succès, et nous pourrons en renouveler
une bonne partie sur les années à venir, avec les retours d’expérience de cette année.

Myrdhin



 Combien de cordes ?
Sculptures, fresques et enluminures nous ont transmis, depuis le 3ème millénaire avant JC, quelques
images des harpes utilisées dans un passé plus ou moins lointain et dans diverses cultures.
Pour un musicien ou pour un luthier, bien sûr, la tentation est grande d'essayer de reconstruire ces 
instruments ! Réinventer les techniques de construction, le son et même, peut-être, la façon de jouer,
et du coup retrouver quelque chose d'une musique disparue.

Des questions se posent alors : dans quelle mesure ces images nous permettent-elles de reconstituer 
un instrument « vrai »? Montrent-elles tous les détails de forme et de construction dont on a 
besoin ? Ne comportent-elles pas une part d'imagination, liée à l'inspiration, au caprice du peintre 
ou du sculpteur, ou tout simplement aux contraintes techniques de son art ? Ne risque-t on pas, en 
s'en inspirant, de fabriquer un instrument de pure fantaisie, sans rapport avec l'objet réel ?

Ces questions, tous les luthiers concernés par les instruments anciens se les posent.

 Regardons quelques images de harpes où l'artiste, mal informé, fantaisiste ou limité par son 
matériau même, ne nous donne pas les informations utiles.

Commençons par l’image de couverture du Harpesmag17 : 

Un peu bizarre, non ? On se demande à quoi sont fixées, en bas, les cordes
graves, que  représente cette tête sculptée et pourquoi la demoiselle joue 
avec une seule main...? Bon, il s'agit d'une carte postale typiquement 
XIXème, victorienne, l'artiste n'a cherché qu' à évoquer l'Irlande et sa 
harpe. Aucune information utile à en tirer.

Mais peut-être les documents plus anciens sont-ils moins fantaisistes ?

Allons donc chercher un autre exemple : une image de la première Bible 
traduite en français au XIVème siècle, ici le Livre des Psaumes avec, bien 
sûr, le roi David :

 Très beau travail d'enluminure
et de calligraphie, et

représentation de plusieurs instruments de musique.

Voyons la harpe de plus près :

À part le « sac de harpe », 
qui est très bien représenté,
on a du mal à comprendre 
le reste...les cordes accrochées
au pilier et non à la console,
fixées (?) sur le bord de la
table et non au milieu, et en
prime la main du harpiste qui
passe sans problème à
travers ! On voit mal quelles
informations on pourrait tirer
d'un tel dessin. L'artiste
n'avait visiblement pas bien
observé les harpes de son
époque...ou alors, c'était un
farceur !

Pour certaines petites harpes romanes ou gothiques, de nombreuses représentations ont permis  



Tapisserie de l'Apocalypse, musée d'Angers.
 Photo © Jean-Jacques Dejeunes

 http://jjdejeunes.com/

                            

                     Détail, harpes à têtes de petits monstres qui mangent le pilier... 
                  Photo Audrey Queltier.

de s'en faire une idée assez précise, donc de les reconstituer avec suffisamment de vraisemblance et 
d'en jouer.

Mais, une question par exemple, combien ont-elles de cordes ? Sur certaines images, on en voit 8 ou
9, un octave ou un peu plus ; d'autres  nous en font supposer davantage, peut-être jusqu'à 15,  soit 
deux octaves, ce qui correspondrait à l'étendue de la plupart des chansons de troubadours et 
trouvères ; on sait aussi, grâce aux textes conservés, que l'on parle au Moyen-Âge de « l 'octave des 
hommes » (graves) et de « l'octave des femmes » (aiguës)…

Les images, aussi belles soient-elles, ne suffisent pas. Il faut les confronter entre elles, aller chercher
d’autres indications dans les textes qui décrivent ou évoquent ces instruments. De tels textes sont 

http://jjdejeunes.com/


rares, allusifs, parfois difficiles à interpréter : un vrai jeu de devinettes. Comparer avec d’autres 
instruments mieux connus de même époque et de même provenance, quand il en existe,  peut aider.

Le nombre de cordes d'une harpe n'est pas toujours facile à déterminer d'après des représentations 
anciennes. C’est même parfois carrément impossible. 
L'artiste n'a pas toujours la possibilité de représenter toutes les cordes, particulièrement dans la 
sculpture ou la gravure. Pour obtenir l'effet qu'il recherche, il est souvent amené à simplifier et à 
n'en garder que quelques unes...voire pas du tout, comme on va voir.

Un cas typique est la gravure qu'on retrouve souvent sur
les pièces de monnaie irlandaises, dessinée d'après la 
Brian Boru au moment de l'indépendance : un beau dessin,
réalisé avec toute la minutie possible.

Mais si un archéo-luthier du futur essayait de reconstituer cet
instrument à partir de cette seule image, comment pourrait-il
deviner que la Brian Boru a 27 cordes alors que 14 seulement
sont représentées ?

 Un autre exemple encore plus extrême :
 
 Celui-là nous
vient du  3ème
millénaire
avant JC ! 

 Mais oui, on jouait déjà de la harpe en ce temps-là, 
en Égypte, en Mésopotamie et ici dans les îles de la 
mer Égée. Une petite statuette de 20cm de haut, 
sculptée dans un bloc de marbre et miraculeusement 
parvenue jusqu'à nous, avec quelques autres, dans un 
tombeau.

 Certains se sont demandés s'il s'agissait bien d'une 
harpe ; mais il n'y a guère de doutes, tout y est: 
console, pilier, caisse de résonance. Même si la 
position de jeu semble un peu bizarre, on ne voit pas 
bien ce que cette sculpture pourrait  représenter 
d'autre. Dans les mêmes tombeaux, on a aussi 
retrouvé des joueurs de flûte double : harpe et flûte !

Pas de cordes apparentes. Mais comment ce pauvre
sculpteur, si habile soit-il, aurait-il pu représenter les
cordes...?                                                                                   

 

L'art des Cyclades est justement d'évoquer, de styliser, sans s’attacher aux détails, dans un style très 
épuré et résolument géométrique.

On ne dispose ici d’aucun texte, d’aucun autre document. Seuls les hasards de découvertes 
archéologiques futures pourraient compléter notre documentation.

On ne saura peut-être jamais combien ces harpes avaient de cordes...à moins de pouvoir, un jour, 
voyager dans le temps…?

AMADIS

14 cordes, la Brian Boru... ?

Zéro corde. Une harpe laser...?



 La Harpe dans les soins à distance
par Daniel Perret

Ça n’est pas un hasard que la harpe soit mentionnée dans différentes mythologies. La harpe a un 
potentiel de soins sur les personnes présentes mais également à distance pour la nature, les 
animaux et les êtres humains.
Des études scientifiques ont vérifié les effets de la prière. Les soins à distance avec la harpe 
fonctionnent un peu de la même façon. Tout harpiste étant sincèrement motivé possède 
d’emblée le potentiel d’agir dans un premier temps bénéfiquement sur la nature avec ses esprits. 
Pour les soins envers des humains et des animaux une motivation dépourvue d’égo, donc 
d’ambitions mal placées, est indispensable. J’ai approfondi le sujet dans le petit livre ‘La harpe 
dans les soins à distance’ (www.vallonperret.com). L’approche n’est en soi pas compliquée. C’est 
de devenir simple et naturel qui nous pose problème. Les bonnes intentions ne suffisent pas. 
Il s’agit d’apprendre à ‘desserrer notre frein à main’, de nous libérer de nos propres limitations plus 
ou moins subconscientes. J’ai commencé des petits groupes d’échange à ce sujet sur ZOOM.

Il y a différents aspects ‘magiques’ autour de la harpe qui demandent à être explorés davantage : les 
champs et phénomènes d’énergie autour de la harpe, la coopération avec les êtres du champ divin,  
les effets des nuages sonores dégagés par la harpe, comment notre jeu de harpe reflète ce que nous  
sommes …et donc nous indique comment élargir notre potentiel… (vallonperret@wanadoo.fr)

Les effets subtils de  la harpe mesurés par la radiesthésie (minutes). Un rayonnement énergétique à
partir d’un épicentre, la maison du harpiste.

On peut  être  sceptique,  mais  est-ce  très  différent,  par  exemple,  de  l’effet  des  hautes  dilutions
homéopathiques ? Les anciens croyaient en cette magie et s’en servaient. Nous, nous croyons en
quoi ? À ce que nous raconte la télé…?

mailto:vallonperret@wanadoo.fr
http://www.vallonperret.com/


Traditional	Scottish	Robert	Allan	(1774-1841)
Arran	Boat	Song	
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Arrangement	pour	harpe:Philippe	Barrilliez
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Zone de texte
 Pour poursuivre mon apprentissage de la harpe, je vous propose mon arrangement de "Arran Boat Song", un superbe trad Écossais de Robert Allan. Je joue cet arrangement sur ma petite harpe 27 cordes, et j'indique en début de partition les leviers à lever, "Morgane" ma jolie harpe étant accordée par défaut en Mib "tous les leviers baissés".

 Pas de difficultés particulières à signaler, si ce n'est peut-être, les arpèges rapides des mesures: 1-52-56. Étant guitariste, j'ai peut-être plus de facilité à jouer ces arpèges, mais j'espère néanmoins que ces mesures ne vous poseront pas de problèmes.  En vous souhaitant à tous de très belles fêtes de Noël, et en remerciant toute l'équipe de Harpesmag' pour cette magnifique revue.

 Amitiés musicales,



Phil



&
&

# #
# #

42
42

Harpe

jœ
‰

q = 90 .œ œ œ œ
œœ œœ

.œ jœ
œ œ œ

.œ œ œ œ
œœ œœ

.œ Jœ

œ œ œ
&
&

# #
# #

Hpe

5 .œ œ œ œ
œ œ œ œ

œ œ œ œ
œ œœ

œ œ

œœ œœ

.œ jœ
˙̇

&
&

# #
# #

Hpe

9 .œ œ œ œ
œœ œœ

œ œ œ œ
œœ œœ

?
œ œ
œœ œœ

.œ jœ
˙̇̇ &

&
&

# #
# #

Hpe

13 .œ œ œ œ

œ œ œ œ
.œ jœ

œ œ œ œ
.œ œ œ œ

œ œ œ œ
.œ Jœ

œ œ œ œ

&
&

# #
# #

Hpe

17 .œ œ œ œ

œ œ œ œ

œ œ œ œ

œ œ œ œ

œ œ

œ œ œ œ ?
.œ jœ

œ œ œ &

&
&

# #
# #

Hpe

21 .œ œ œ œ

œ œ œ œ
œ œ œ œ

œ œ œ œ
œ œ
œ œ œ œ

? œ̇ œ œ œU

Chan!ns !us pour Marie
             Trad. Breton
Arrgt. Soazig Noblet

Harpe Nouël, Nouël, Nouël !
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Chan!ns !us pour Marie - 2

Chantons tous pour Marie
Nouël, Nouël, Nouël
C'est la Vierge bénie
Qui a porté l'aignel
L'on verra maintenant
Son saint avènement.

L'un prend une houlette
Et l'autre son flageau
Et l'autre sa musette
L'autre son chalumeau.
Ainsi, s'en vont chantant
En allant voir l'Enfant.

Extraits

L'ange lui dit : "Marie
Le Saint-Esprit viendra"
Neuf mois la douce Vierge
Le doux Jésus porta.
A Bethléem naquit
Le Roi du Paradis.

Incontinent, trois rois
Sont venus en ces lieux.
Ce sont de nobles rois
Et chacun de haut lieu.
Ils ont de beaux présents :
C'est d'or, myrrhe et encens.

Les pasteurs se réveillent,
Comme tout endormis,
Et bientôt s'émerveillent
Forts gais et réjouis.
Chacun prend son présent
Pour guerdonner l'enfant.

Balthazar avoit l'or
Et Gaspard myrrhe aussi
Et l'encens Melchior
Qu'il faisait bon sentir
Et ont présents donné
A l'Enfant nouveau-né.

Prions donc tous l'Enfant / Qui à minuit est né / Que nous soyons céans
En sa gloire menés.  /  Et puis chantons Nouël /  Nouël,  Nouël, Nouël !

1                                                               2                                                           3

4                                                               5                                                           6

7

Collecté par Fernand Guériff au bourg de Batz, Loire Atlantique.
_________________________________________________________



  


Édité par John Playford (1623-1686) Arrgt pour harpe par François Hascoët

(13/01/2021)


2   

1

4 2 1


2


3


1

1  2 
2


3

  
1

2

 
1

 
2 1

  
1 2


3

 

   3
2         

1

md

    
  

1

  
   4

3 2


  
1

         312
2  

3


1
2 1

  
2
1 2 3

 
2
1


1

  
1
2

    

 
           

1


2


3

4 1


4

  
3
2
1



       
 

    

1

          

    4 3 2
 

1

      

2
1

 
                

  
2

       
  

 
     

           

1. 2.

1. 2.



 

Imagine, dessine et construis ta harpe, 
unique, perso, pas chère, réalisée et décorée selon tes goûts.

Un rêve ?

Construire des harpes, bien sûr, c'est un métier, ça s'apprend !

Et pour apprendre, il faut un bon professeur, un bon guide, au moins 
au début, sinon gare au gaspi et à la casse.

Le livre de Jeremy Brown est ce guide. Il explique tout, dans le détail. 
Avec des mots simples, sans jargon. Avec des dessins et des images :

                  Impossible de ne pas comprendre     !

Après, il faut juste se retrousser les manches, mettre un peu d'huile 
de coude, et c'est parti.

Elle naît sous tes yeux, elle grandit, elle brille de mille feux...bientôt 
elle va se mettre à chanter sous tes doigts !

Vis cette expérience unique. Unique comme la harpe 
que tu vas construire : ta harpe.

 On peut se procurer ce livre (40€) par l'intermédiaire du blog harpomania ,
à La Maison de la Harpe à Dinan, ou sur la boutique on line.

    

IMAGINE TA HARPE !

http://harpomania.blogspot.fr/
http://boutique.maisondelaharpe.org/


Une Paraguayenne électrique chez CAMAC

Elle passe presque inaperçue, tout en bout de liste sur le catalogue...et pourtant elle est sortie en 
2015. Un instrument nouveau et audacieux imaginé, comme la Llanera, à partir de la harpe 
paraguayenne traditionnelle. J’ai voulu en savoir plus auprès de son créateur, Jakez François.

Comment est née cette harpe ?

C’est en discutant avec notre partenaire à Asuncion, qui distribue là-bas nos harpes et surtout nos 
leviers, que l’idée de cet instrument a germé : décliner le travail que j’avais fait avec la Llanera sur 
la harpe paraguayenne.

C’est assez proche, comme instrument ?

Oui, mais les plans de cordes sont différents. En facture de harpes, le plan de cordes, c’est 
l’essentiel, tout le reste se construit autour. Au Paraguay il y en a traditionnellement deux, plus celui
qui a été adapté à l’installation des leviers et qui fait plus ou moins consensus...c’est celui-là que j’ai
utilisé. Mais les harpistes paraguayens aiment autant la variété que nous ! Autour de ce plan, j’ai 
construit l’instrument sur le même principe que la DHC ou la Llanera électique : solid body, fibre 
de carbone, un capteur piézo par corde et des leviers.

Des cordes nylon ?

Des cordes paraguayennes, fabriquées là-bas, nylon et filées sur nylon pour les basses.

C’est assez récent de mettre des leviers sur les harpes là-bas ?



Oui, enfin...ça fait quand même une
trentaine d’années que beaucoup de
harpistes ont adopté les leviers. La harpe
paraguayenne est ancienne, elle est issue
de la harpe baroque espagnole, mais son
développement pour en faire un
instrument aussi populaire et aussi
répandu, c’est finalement assez récent.
La plupart des pionniers sont encore
vivants…

C’est quand même extraordinaire, cette
popularité de la harpe au Paraguay ?

Extraordinaire et incroyable, c’est pour
ça que j’y vais tous les ans, quand je
peux. Nous qui passons notre vie à
justifier que la harpe existe encore...que,
oui, c’est un instrument moderne,
populaire, pas réservé aux
princesses...arriver là-bas où elle est
surtout jouée par des hommes et
présente partout ! C’est même le
symbole du pays, suite à un décret
présidentiel !
J’ai vu le parc central d’Asuncion
couvert de harpes. Tous les enfants des
écoles de harpe qui répétaient à 40 ou
50, pour le concert de clôture du
« Festival Mundial del Arpa » et qui
laissaient ensuite leurs harpes sur les
pelouses pour aller s’amuser... étonnant !
Ils ont fait un spectacle avec 450 harpes !

Est-ce que vous avez construit cet instrument pour un musicien en particulier ?

Non, mais j’ai rencontré tous les grands solistes, toutes les stars de la harpe, et j’ai eu envie de 
participer à l’évolution de l’instrument en proposant ce qui n’existait pas encore. Il y a de 
formidables luthiers de harpes au Paraguay, mais ils n’ont pas l’expérience ni la technologie pour 
construire ce genre de harpes électriques modernes.

Et quelle a été la réaction du public quand vous l’avez présentée ?

Ils ont été émerveillés par ce son nouveau et ces nouvelles possibilités ajoutées à leur instrument 
traditionnel.

Vous n’avez pas retenu les cordes qui passent au milieu  ni les mécaniques de guitare ?

Non. Elle ressemble à la Llanera avec chevilles coniques et cordes décentrées, mais elle a par contre
les diamètres, écartements et longueurs des harpes paraguayennes.

Pourquoi une électrique directement, sans passer par un modèle acoustique, comme pour la 
Llanera ?

Quand vous voyez la qualité des harpes qu’ils fabriquent là-bas, et à quel prix ils les vendent…

Alfredo Rolando Ortiz 
et sa belle électro-paraguayenne



Votre électro- paraguayenne coûte
combien ?

Le prix catalogue est de 7800€.

Vous en avez vendu là-bas ?

Oui, mais pas que là-bas. Il y
énormément de harpistes dans le
Monde qui jouent ce style de musique
et cette harpe. La demande la plus
importante vient...des japonais ! Ils
ont un peu plus de moyens que les
paraguayens. C‘est très drôle de voir
des japonaises en kimono arriver sur
la scène à Asuncion et jouer, à
merveille, avec leur réserve et leur
sérieux ! Formidable !

Et ici ?

Très peu. Il n’y a pas vraiment de
marché en Europe pour ces
instruments. D’ailleurs je ne l’ai pas
construite par intérêt économique,
mais par passion et par intérêt
personnel. Être facteur de harpes, ça
permet de se faire plaisir de temps en
temps avec ce genre de projets !

Sur la scène du « Festival Mundial del Arpa »,
Asuncion, 2015



Babel et la harpe 

C’est un des plus anciens mots pour désigner la harpe. La harpe ? Ou le psalterion, ou
autre cordophone ? En ces temps anciens les termes avaient souvent plusieurs sens et
les instruments plusieurs noms...
kinnaru en Akkadien, en Ougaritique et kinnor en Hébreu biblique ; en réalité knnr,
puisque les langues sémitiques anciennes ne notaient pas les voyelles inter-
consonnantiques.
En Akkadien naru veut dire musicien. Kin-naru, joueur de kin ? Le Qin chinois… ?
En Hébreu moderne la harpe se dit toujours kinnara.

Ce qui est vraiment curieux, c’est de retrouver ce même mot bien plus loin : dans des
langues dravidiennes de l’Inde du Sud : kinnari ou kinnaram, en Malayalam (Kerala) et
en Tamoul (Tamil Nadu) désignent toujours des cordophones.
Faut-il supposer un emprunt très ancien (dans quel sens?) remontant à l’Antiquité, ou ce
terme a-t il été transmis plus récemment par l’entremise des communautés juives
installées en Inde du Sud ?
L’Inde et la Thaïlande connaissent aussi le kinnara ou kinnari, un être mythique moitié
homme moitié oiseau et musicien.

Un matin, au saut du lit, s’est imposée à moi comme une évidence l’idée que kithara, la
cithare grecque, et kinnara, la harpe hébraïque, sont même instrument et même mot.

Il semble bien que le terme kithara (kitharis chez Homère) ait été emprunté à l'Orient par
l'intermédiaire de la langue lydienne, comme presque tous les mots désignant en grec
des instruments de musique. Le Dictionnaire Étymologique de la Langue Grecque de
Chantraine dit simplement : « étymologie inconnue, emprunt oriental probable ».

On rapproche kithara d'un mot iranien ancien seh-tar, qui voudrait dire trois cordes. On 
en retrouve en Orient des proches parents : setar, tar, ektar, dotar persans, sitar indien.
Seh, si ou ci (tchi) veut dire trois en persan, mais aussi en vieux slave et peut-être en 
étrusque. Dans tar on reconnaît la racine indo-européenne TAN, encore présente en 
français dans tenir, tendre, tension : seh-tar, trois (cordes) tendues, toujours les trois 
cordes ou modes des Celtes...
Les Lydiens ont été en contact avec des populations de langues iraniennes, Mèdes,
Perses. Ce mot a donc traversé plusieurs langues avant d’arriver dans le grec.

J'ai dans l'idée que seh-tar et kinnara se sont rencontrés et bousculés pour donner
kithara.
Mon intuition onirique et matinale n’est peut-être pas une absurdité ? D’autres y ont 
certainement pensé avant moi.

Kithara donne cithara en Latin, qui est à l’origine de nos mots à nous, Cithare, Zither, 
Guitare etc...et a été utilisé en Europe jusqu'au XVIIème siècle pour désigner la harpe.

Tous les cordophones viennent de l'arc musical, donc de la harpe ou de la lyre. Quoi de 
plus logique que les mots qui les nomment puissent venir eux aussi, par de multiples 
détours et rencontres, de la kithara grecque, du kinnor du roi David ou de leurs ancêtres 
mésopotamiens, iraniens, indiens ?

AMADIS



COURRIER     :  

Suite aux articles consacrés au çeng dans le Harpesmag 34, un lecteur qui est aussi luthier amateur
nous écrit :

«  ...j'ai du mal à comprendre comment un tel instrument peut supporter la tension des cordes, assez
nombreuses, sans utiliser de pilier. Logiquement, ça devrait plier ou casser ?»

Effectivement , même en supposant une tension plutôt faible, au total ça fait quand même beaucoup
pour une simple traverse en porte-à-faux. Mais il y a peut-être une ruse...?
Le musicologue François Baskevitch* a proposé l'hypothèse suivante :

« En prenant comme référence le montant vertical, la force exercée par la tension des cordes
est orientée vers le haut. En adaptant par flexion contrainte un montant secondaire à l'arrière, fait de
bois et de corne par exemple, on crée une tension verticale orientée vers le haut. Cette force est
convertie par le couple en tension vers le bas de la traverse horizontale supportant les cordes, qui
vient s'opposer à la tension verticale :  

Là on comprend mieux. La tension des cordes maintiendrait la position de la traverse via un triangle
de rappel intégré à la caisse de résonance. C'est peut-être la solution adoptée par Ardival pour le 
çeng de Şirin Pancaroğlu...? On devrait pouvoir trouver des preuves archéologiques de ce système.

* La lutherie dans le croissant fertile : matériaux et techniques 
François Baskevitch 2012-2016  pages 52-53.
https://www.academia.edu/30057179/La_lutherie_dans_le_croissant_fertile_mat
%C3%A9riaux_et_techniques

https://www.academia.edu/30057179/La_lutherie_dans_le_croissant_fertile_mat%C3%A9riaux_et_techniques
https://www.academia.edu/30057179/La_lutherie_dans_le_croissant_fertile_mat%C3%A9riaux_et_techniques


Base sonore
 Si vous regardez attentivement cette 
image publicitaire d'époque...vous 
remarquerez que la harpe Erard est 
placée sur un socle avec son tabouret
(et sa harpiste )!
Ce socle est lui-même construit comme 
une caisse de résonance : il est creux et 
avec des ouies façon violon pour laisser 
sortir le son.
Cela en fait un résonateur auxiliaire de 
bonne taille, qui amplifie encore la 
sonorité puissante de la harpe Erard :
il n'y avait, en ce temps-là, ni micros ni 
amplis. 
Une idée à reprendre ?  N'importe-quel  
instrument se met à sonner du tonnerre 
si on le pose ainsi sur une caisse creuse. 
L'expérience est facile à faire. J'ai 
obtenu des résultats surprenants avec 
une petite harpe posée sur une caisse... 
en polystyrène !

La base sonore avec ses ouies façon violon, 
situées juste sous la harpe.

L'instrument et son tabouret une fois en 
place, on ne la remarque quasiment pas.

Par contre, pour le (la) harpiste, 
attention à la marche ! 

 Une jolie pièce d'ébénisterie, mais qui doit
être construite solidement : il y a du poids.



Bonjour à toutes et tous, 

Je vends ma harpe romane 30 cordes carbone réalisée par Claude Bioley (luthier suisse) fin 2010. 
Elle est en cerisier (bois couleur miel) avec table harmonique en érable.
Vendue avec sa housse de protection bordeaux, intérieur mousse, réalisée sur mesure et son pied de 
maintien, le tout pour 4500€. Possibilité d'ajouter une clef d'accord et un accordeur électronique si 
vous n'en avez pas.

Elle est en excellent état, de très bonne facture 
(ne se désaccorde quasiment pas);
je m'en sépare pour acquérir une harpe plus
transportable. 
Visible à mon domicile près de Rennes.

Si vous êtes intéressé, me contacter par 
mailto:izadora@free.fr ou par téléphone au
 06 52 66 63 88 (Isabelle).

Isabelle Brière

mailto:izadora@free.fr


www.camac-harps.com

http://www.camac-harps.com/


INTRODUCTION A LA HARPE-THERAPIE ET A L'IMPROVISATION

Samedi 8 et Dimanche 9 janvier 2022 de 9.30 à 12.30 et de 14.30 à 17.30 

Deux journées en ligne pour s'immerger dans la découverte et la pratique de la harpe-thérapie: 
- Samedi matin: l'improvisation modale sur les sept modes grecs 
-  Samedi  après-midi:  l'accompagnement des mantra et  des chants  sacrés,  à  la harpe;  la note
individuale de résonance selon la méthode du Nada Yoga - Veru Mukunda 
- Dimanche matin: comment accompagner des sessions de visualitation créative, de yoga, de reiki
ou de massage avec la harpe, intégration de la méthode GIM Guided Imagery in Music et des
dessins sacrés (mandalas)
- Dimanche après-midi: la méditation sur le son, l'utilisation de la sonothérapie, des drones et des
applications pour créer des atmosphères sonores avec la harpe

Au moment de l'inscription les participants recevront le matériel pédagogique. 
Stage pour les harpistes (celtiques ou classiques) ayant un minimum de 6 mois de harpe 

Marianne Gubri allie un parcours musical original et unique à une recherche de développement
personnel.
Elle a étudié très tôt la harpe celtique en Bretagne (France) avant  de se consacrer à la harpe
ancienne  en  Italie,  et  elle  est  régulièrement  en  tournée  à  travers  le  monde avec  ses  projets
musicaux.
Elle a publié 3 albums solo, 2 avec l’Hang Drum et plus de 10 disques de musique ancienne et
celtique.
Diplomée en Harpe Therapie, elle réalise de nombreux projets pour des hopitaux, dans les services
d'oncologie (Rome, Bologne) et pour des fondations en alliant les techniques comme la méditation
OMM et la self-awareness à la harpe. 
Directrice artistique de l'International Harp Therapy Program Italy et du Bologna Harp Festival, elle
allie avec passion son activité de musicienne à celle d'enseignante pour des conservatoires et au
sein de l'Association Arpeggi de Bologne qu'elle a fondée en 2008.

Informations et inscriptions: 
info@millearpeggi.it 

https://forms.gle/d1MXUkLweqGhQBQ99

mailto:info@millearpeggi.it
https://forms.gle/d1MXUkLweqGhQBQ99
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Aux « Éditions Buissonnières », 35, rue Pors Aor, 29160 CROZON ( www.musiques-
buissonnieres.fr ), vient de paraître le deuxième recueil de musique bretonne arrangée pour la 
harpe celtique par Gwenola Roparz qui contient 25 pièces classées en trois niveaux (le volume 
1 contient 42 pièces). 18€ chaque. 

 

Gwenola Roparz est une fine 
connaisseuse de la musique bretonne 
puisque, née dans une famille de 
musiciens, son enfance a été baignée de 
musique traditionnelle. Après une 
formation classique de base afin d'acquérir 
certaines techniques, elle s'est tournée 
vers la harpe celtique. Très attachée à la 
culture bretonne et à toutes ses facettes, 
elle a déjà enregistré deux CD (harpe 
solo). Tout comme le premier, ce 
deuxième volume « Telenn Vreizh » 
propose un ensemble de pièces de 
musique traditionnelle bretonne arrangées 
pour la harpe celtique. Tous les niveaux 
d’apprentissage de l’instrument, y compris 
pour les débutants, sont abordés. La 
proportion de morceaux faciles y est plus 
importante que dans le premier recueil. De 
plus, un certain nombre de pièces sont 
déclinées en plusieurs niveaux de difficulté 
permettant d’en proposer une partie aux 
débutants. Aux morceaux pour harpe solo 
s’ajoutent deux pièces en duo pour 
instrument mélodique et harpe. Les 
formes musicales traditionnelles en 
Bretagne y sont représentées : chansons 

enfantines, mélodies, airs de marche, 
danses, cantiques. Les thèmes sont pour 
la plupart issus du répertoire oral de Haute 
et Basse-Bretagne, chanté ou sonné ; 
dans ce cas, les références sonores des 
collectages sont données afin que les 
harpistes puissent s’imprégner du style de 
la musique. À ces pièces du répertoire oral 
s’ajoutent des cantiques et quelques 
pièces de compositeurs du XXe siècle 
connus pour leur ancrage dans la musique 
traditionnelle. Les mélodies du répertoire 
oral sont subordonnées au rythme de la 
langue. Les arrangements proposés ici 
tiennent compte, autant que faire se peut, 
des formes originelles des thèmes. Le 
lecteur ne s’étonnera donc pas de la 
succession de mesures irrégulières. Des 
variations et des passages d’introduction 
ou de liaison ont été ajoutés pour 
permettre de travailler les différents 
aspects de la technique instrumentale. Les 
arrangements de danses privilégient le 
rythme et tiennent compte des appuis. Les 
formules proposées peuvent cependant 
être adaptées et/ou simplifiées. En 
l’absence de tradition harmonique et 
polyphonique en Bretagne, les choix 
harmoniques sont totalement subjectifs et 
personnels. L’harmonie modale a 
cependant été privilégiée. Enfin, les textes 
des mélodies sont donnés en gallo et en 
breton. Dans ce dernier cas, il faut noter 
que la part d’implicite est grande dans 
nombre de chants anciens. La traduction 
littérale ne permet pas d’accéder au sens 
caché ; seul le sens général du récit est 
donné. Les paroles des chants de Haute-
Bretagne sont transcrites suivant 
l’orthographe actuellement en usage dans 
les écrits en langue gallèse.  

François Hascoët, d’après la préface du 
recueil « Telenn Vreizh », volume 2 







 Des concerts de harpe même pour les antivax     !  

Les Harpes Camac ont le plaisir d’annoncer la nouvelle saison des concerts en ligne 

Les jeudis de la harpe, saison IV 

La série des Jeudis de la Harpe fut initiée à l’hiver 2020, alors qu’à travers le monde, les salles de 
concert sont contraintes de fermer pour cause de pandémie. Une première série de récitals 
classiques fut diffusée avec des artistes parisiens, rapidement suivie par les saisons 2 et 3, s’ouvrant 
au jazz, à la musique traditionnelle, à la pop, en fait à tous les styles dans lesquels la harpe 
s’épanouit aujourd’hui.

Nos concerts en ligne sont d’abord nés de la nécessité, voire de l’urgence. Nous avons conçu la 
première saison en moins d’une semaine, immédiatement après la fermeture de l’Espace Camac. 
Cependant, nous avons rapidement découvert que ces récitals en ligne de grande qualité ne se 
contentaient pas de répondre à la pandémie, ils la transcendaient d’une certaine manière. Les 
récitals de harpe sont devenus accessibles à des publics et à des régions géographiques qui 
n’auraient normalement jamais eu la chance de les entendre.

Au fur et à mesure de l’avancement de ces séries, beaucoup de ces nouveaux spectateurs étaient 
devenus des habitués. À la fin de la saison III, de nombreuses personnes à travers le monde avaient 
pris l’habitude d’écouter un concert de harpe chaque semaine – en temps normal, combien de 
personnes non-harpistes pourraient en dire autant, voir même auraient la possibilité de le faire ?

Nous espérons surtout que l’occasion d’écouter tant de merveilleux harpistes incitera le grand 
public et les promoteurs de concerts à découvrir notre bel instrument, ses magnifiques possibilités et
les fantastiques musiciens qui en jouent : la programmation des concerts de harpe tourne souvent 
autour des mêmes cinq concertos... mais regardez ce que la harpe et les harpistes peuvent faire ! 

Souhaitons que ces concerts en ligne, qui resteront disponibles gratuitement pour que tout le monde 
puisse en profiter, suscitent de futures invitations pour emmener les harpistes vers de nouvelles 
aventures…

Pour revenir à la saison IV : les salles de concert sont à nouveau ouvertes, et nous en profitons au 
maximum. Nous continuons à développer notre partenariat avec J. Hanck Production, mais cette 
fois nous tournerons dans la magnifique Salle Colonne à Paris. Pour vous y transporter 
virtuellement, il suffit de cliquer sur CamacHarpsOfficial sur Youtube, chaque jeudi à 19h30.

https://www.camac-harps.com/fr/les-jeudis-classiques/
https://www.camac-harps.com/fr/les-jeudis-classiques/
https://www.youtube.com/c/CamacHarpsOfficial
https://sallecolonne.fr/
https://jhanckproduction.com/
https://www.camac-harps.com/fr/les-jeudis-de-la-harpe-saison-iii/
https://www.camac-harps.com/fr/les-jeudis-de-la-harpe/
https://blog.camac-harps.com/wp-content/uploads/sites/27/2021/10/jeudisgeneriquewebfr-scaled.jpg


  

Nouveau livre de musique 
de Monika Stadler

Niveau intermédiaire à avancé
Le 10e livre de musique de Monika 
Stadler, qui contient exclusivement 
ses propres compositions, est un 
mélange varié de divertissement et de 
profondeur avec des éléments classiques,
jazzy, folkloriques et méditatifs.

Inspiré par différentes humeurs et sentiments, 
par différentes cultures et par sa deuxième 
patrie, le Pays de Galles.

Les morceaux peuvent être joués sur une
harpe classique à double ou à simple 
mouvement.

Sternenfrau (Star Woman)
Touching Moments
Happy little Cat
The last Light
Tomorrow (Short Version)
Tomorrow (Long Version)
Sunset across the Bay
Tribute to Pat Metheny
Start, Stop, Go Again
Golden Autumn
Lighten Up!
Over the Horizon
Walking

http://www.harp.at/,
mailto:stadler@harp.at.

http://www.harp.at/
mailto:stadler@harp.at


Céline Mata
La rentrée a débuté avec la troisième édition d  es     

"Baladines Automnales"
5 concerts dans 5 lieux du territoire de Versailles

Grand Parc :

Le   Trio Adonis     dans un programme "Jardins 
en'chantés"au lavoir de Buc :

Le Trio Bro  a  dway fait son Show !   aux Loges en 
Josas :

Un récital de Guitare "Tangos y otras" avec 
Ludovic Michel aux anciennes écuries de Noisy le 
roi :

L'ensemble Architecture et Musique dans un 
programme "Bach & Associés" à l'église de La Celle
Saint Cloud :

 Le Trio Flûte Alto et harpe avec une "Invitation 
au voyage" à la bibliothèque de Fontenay le Fleury
: 

La prochaine édition est en préparation !

L'automne a continué avec les journées de la
harpe   à Etampes!  

Un week end avec 2 concerts, une master-class et un 
spectacle !

Avec Marielle Nordmann en marraine de
l'événement, le week-end a été riche en rencontres,

partages et belles musiques !
Il y a eu le concert du Quintette Mélisande 
(https://celinemataharpe.wixsite.com/celine-mata/spe
ctacles) dans un programme regroupant Albert 
Roussel, Vincent D'Indy et Jean Cras.

Ces compositeurs Français début XXeme ont écrit
pour cette formation phare de la musique de
chambre avec harpe, dont le commanditaire

principal n'était autre que Pierre Jamet et son
ensemble dédié.



Après la master-class et le spectacle très apprécié des
élèves "A la recherche de la harpe perdue", le week-
end s'est fini en beauté avec une après-midi musicale

concoctée par Marielle Nordmann:

Une première partie en duo avec votre humble
servitrice:

Suivie d’un récital en solo:

Puis une dernière partie en duo avec le bandonéoniste
Eduardo Garcia :

Ensuite, pour l'entrée dans l'hiver et l'arrivée 
de Noël, je serai le 4 décembre à l'Eglise des 
Blanc Manteaux à Paris, pour un concert de 
Noël avec Chœur dans un Programme Britten 
et Holst.



Les Musijoies à Lyon : une école de harpe
 indépendante et prestigieuse 

Depuis des années, Renata et sa fille Béatrice Le Provost enseignent la harpe aux lyonnais avec 
passion dans le cadre de leur école  Les Musijoies .

J’ai essayé à deux reprises de les interviewer dans leur cadre, sur les hauteurs de Lyon...mais ce sont
des vraies lyonnaises, secrètes comme des traboules... difficile de les faire parler. À croire qu’elles 
ne savent s’exprimer qu’en musique ?
Pour ça, par contre, champion ! Béatrice offre généreusement à tous, régulièrement, tous les mois et
depuis plusieurs années,  des vidéos tournées dans sa jolie maison, décorée avec exubérance et 
humour.
Elle joue à merveille sur plusieurs grandes harpes, dont une vénérable et magnifique Érard de 1836 
entretenue avec amour.
Un beau chat gris circule entre les harpes et me fait toujours penser à ces vers d’Apollinaire :

Je veux avoir en ma maison
Une femme ayant sa raison

Un chat passant parmi les livres…

Béatrice arrange et interprète toutes sortes de morceaux, classiques, jazz, folk, avec une 
prédilection, dirait-on, pour les mélodies de variété et les musiques de films : défilent ainsi, parmi 
beaucoup d’autres, Jean-Jacques Goldman, Michel Legrand, Francis Lai, Vladimir Cosma, Ennio 
Morricone, Jakez François...mais aussi Vivaldi, Boeldieu, Godefroid, Hasselmans et même 
Offenbach. Avec, cerise sur le gâteau, quelques compositions personnelles. 

Le résultat est toujours très inspiré et plein de charme ; décors, robes, coiffures et gestuelle aussi 
sont superbes, avec un vrai goût du décorum et de la mise en scène.

Une bonne adresse pour les lyonnais(es) et pour tous les autres un site à fréquenter et à explorer 
sans modération (ni pass « sanitaire ») :

https://www.youtube.com/channel/UCfWuvP-7fJzXVb2tA4kmdwg/videos

https://www.youtube.com/channel/UCfWuvP-7fJzXVb2tA4kmdwg/videos


Harp-school.com propose une sélection de 3 nouveaux morceaux
 dès ce samedi 18 décembre :

Jouez et chantez la musique de la Terre du Milieu !
Pour fêter les 20 ans du 1er film du Seigneur des Anneaux de Peter Jackson, Harp-School vous invite à 
plonger dans la musique de la Terre du Milieu avec 3 oeuvres cultes en cours vidéo et partitions :

MAY IT BE - Multi-niveau : variations débutant à avancé.
Une nouveauté sur Harp-School : un cours harpe seule ou harpe & chant !
Jouez un arrangement original pour harpe solo de cette composition incontournable d'Enya, ou suivez un 
parcours dédié au chant où vous serez guidés pas à pas pour placer votre voix tout en vous accompagnant ! 
Partition avec chant disponible.

CONCERNING HOBBITS - Intermédiaire / Avancé
À vos harpes pour une immersion instantanée dans La Comté ! Un arrangement inspirant de cette 
composition d'Howard Shore qui vous donnera le sourire à chaque écoute.

EVENSTAR - Débutant
Le destin d'Arwen & Aragorn en musique, une composition
d'Howard Shore pleine de romance et de mystère. Voyage à
Fondcombe garanti !

Alors, tenté par un morceau ou prêt à enfiler l'anneau pour les
maîtriser tous ?!
COURS VIDEO sur  https://www.harp-school.com/fr/
PARTITIONS sur https://www.harp-school.com/fr/shop/partitions-
harpe/     

Evélina Simon    evelina@evelina-simon.fr

https://www.harp-school.com/fr/
mailto:evelina@evelina-simon.fr
https://www.harp-school.com/fr/shop/partitions-harpe/
https://www.harp-school.com/fr/shop/partitions-harpe/
https://www.harp-school.com/fr/shop/partitions-harpe/
https://www.evelina-simon.fr/


LE CHEMIN DE LOYSE
   Par Myrdhin

Brigitte Malgontier nous a quittés…

C’est en 2006 qu’elle nous a demandé, à Zil et à
moi,  d’assurer  la  direction  artistique  du  2ème

Festival  de  harpe  de  Bourgogne  qu’elle
organisait à la Chapelle de Guinchay. Et c’est
pour cette occasion, pour le stage qui réunissait
plusieurs dizaines d’élèves, que j’ai écrit cette
pièce  intitulée  « Le Chemin de Loyse ».  Pour
les  « initiés »,  Guy & Brigitte  habitaient  cette
belle ferme située sur ce fameux chemin...
Zil arrangea le morceau pour qu’aux harpes se
joignent violons et violoncelles. Inutile de dire
que cet événement fut un succès tant sur le plan
musical que sur le plan humain. C’était cela qui
importait à Brigitte qui, par ailleurs, catalysait
toutes les énergies et soudait ces communautés
éphémères.

Brigitte,  je  l’ai  connue  quelques  20  ans
auparavant  quand  elle  créa  à  Lyon  avec
Dominique Picard le concours  d’interprétation
de harpe  celtique.  C’est  certainement  elle  qui
demanda  à  Dominique  de  m’inviter  dans  le
jury. Je me souviens qu’il y avait aussi Brigitte
Labossière et Micheline Planès ; J’ai dû parler des Rencontres de Dinan qui étaient encore
jeunes puisque créées en 1984 (Ce seront les 38ès en 2022).

Tout de suite, Brigitte fut excitée par l’idée de venir à Dinan pour partager ces moments de
création dans la convivialité.  Elle y est  revenue plusieurs fois, entraînant  collègues,  amis,
élèves et familles. C’était sa force : communiquer et partager son enthousiasme.

Elle est aussi venue nous rendre visite dans notre vieille demeure bicentenaire sur les bords de
Rance et là, je ne résiste pas à l’envie de vous conter une anecdote parmi plusieurs. Cette
ancienne ferme est essentiellement meublée par nos petits héritages dont un salon « Napoléon
III » qui vient de chez Angèle Vannier, poète dont j’ai mis de nombreux textes en chanson.
Ayant  des  antiquaires  dans  sa  famille,  Brigitte  fit  très  vite  le  tour  du salon  et  repéra  un
magnifique meuble de l’école Boulle en s’écriant :  « mais tu pourrais t’acheter une belle et
grande harpe avec ça….ou une Porsche (son frère en avait une à vendre) »
« Doux Jésus -lui répondis-je- je ne suis pas fait pour actionner des pédales, ni celle d’une
grande harpe, ni celles d’une Porsche ! »

C’était Brigitte dans toute sa spontanéité.

Ajoutons pour finir que nous avons toujours été bien reçus quand nous faisions étape, allant à
Milan pour assurer concerts et master-classes. Le repas pouvait être frugal car elle avait autre
chose à faire que la cuisine,  mais le Beaujolais  domestique était  toujours au rendez-vous.
Finalement, Brigitte était comme son vin : bio, biodynamique et naturel !



Myrdhin et Elisa

Stages :

Les week end des 26 et 27 février et
des 26 et 27 mars
lieu : La Galerie; 22490 Plouër S/Rance
les samedis de 14h à 17h et les dimanches
 de 10h à 17h
répertoire : Bretagne, Irlande Ecosse.
 Mélodies , arrangements, harmonisations.
Coût : 110€  

Concerts :

Les samedis 26 février et 26 mars
de 18h à 19h
à la Galerie à Plouër S/Rance. 
sur réservation. (06 08 64 55 02)

Le vendredi 18 mars à Baden (56) 
Chapelle de Penmern
 Org: Association Dihunerien. Baden

Myrdhin
1, La Galerie
F-22490 Plouer-sur-Rance
06 08 64 55 02

myrdhin.harp@gmail.com
www.myrdhin.net

http://www.facebook.com/pages/Myrdhin

Morgan of Glencoe
16 janvier - 18h - Le Liberté, Rennes. concert en 3 parties avec : 
Morgan of Glencoe - "Little Star"
Cécile Corbel - "Arrietty"
le Neko Light Orchestra - "Echos du Soleil Levant"
Billetterie : https://nekolightorchestra.festik.net/rennes-esl2020/1 

Dimitri Boekhoorn
29 - 30 janvier 2022 stage de harpe en ligne. Renseignements et inscription :

dimitri10000@hotmail.com     

mailto:myrdhin.harp@gmail.com
http://www.facebook.com/pages/Myrdhin
./29%20-%2030%20janvier%202022%20stage%20de%20harpe%20en%20ligne.%20Renseignements%20et%20inscription%20:%20dimitri10000@hotmail.com%C2%A0
https://nekolightorchestra.festik.net/rennes-esl2020/1
http://www.myrdhin.net/


Eva Fogelgesang

Sortie en décembre d'un nouvel album
en auto-production:

Chansons de lune
Berceuses et chansons pour le repos.

Eva Fogelgesang : voix, harpes 
(à leviers, gothique, paraguayenne)
 et vièle à archet, 
avec :

Bleunwenn, Amélie Chotin, 
Manon Albert, Elodie Suarez et
 Margaux Pasquet : voix
Bouzhigmaa Santaro : morin-khuur 
(vièle à tête de cheval) et voix

Christophe Deslignes : 
orgue portatif  et voix
Liliana Clavijo-François : 
violon alto et voix

Des extraits ici :
https://www.youtube.com/watch?v=FsWhhmYr-18

Pour l'acquérir, me contacter directement ou passer par mon site à la page discographie :
https://www.eva-fogelgesang.fr/category/discographie/

Eva Fogelgesang  Artiste musicienne  +33(0)6.83.81.94.79  
mailto:fogelgesang_eva@yahoo.fr
ou  chantdoiseau@gmail.com     
https://www.eva-fogelgesang.fr

"Heureux les fêlés, car ils laissent passer la lumière".  Michel Audiard

https://www.youtube.com/watch?v=FsWhhmYr-18
https://www.eva-fogelgesang.fr/
./chantdoiseau@gmail.com%C2%A0
mailto:fogelgesang_eva@yahoo.fr
https://www.eva-fogelgesang.fr/category/discographie/


Les Automnales de la harpe : un festival pérenne et heureux
Les Automnales de la harpe, cinquième édition, chapeautées par Yvon Le Quellec et l’association 
Muloivache (musique et loisirs en vallée de Chevreuse) se sont déroulées en Essonne durant… tout
l’automne. Plus de  vingt  concerts, avec divers types de harpes et  de nombreuses formules. Les 
éditions précédentes avaient, entre autres, accueilli Annie Challan et Marielle Nordmann. Cette 
année, parmi les belles découvertes, il y avait le duo Frédérique Garnier, grande harpe et  Nathalie
Jacquet, violoncelle, pour un très beau concert dans la fraiche église saint-Clair de Gometz-le-
Châtel, une église à visiter… lors d’un concert notamment. Dans les nouvelles formules, grande 
harpe et violon, avec l’excellent duo Carole Gireaud-Nicolas Jacotin, et pour tous les habitués, 
invités chaque année que l’on propose en divers lieux , un grand succès partout, le public est 
ressorti ravi de chaque concert. Le Harpofolies, le seul spectacle d’humour musical proposé cette 
année, a beaucoup fait rire le public du Petit Cerny . 
La fréquentation, vu le contexte, a été fort correcte, une grosse moitié  de celle que l’on avait 
avant... et de nouveaux lieux d’accueil (Angervilliers, Vaugrigneuse, Forges-les-Bains,  Cerny, Les 
Molières, Fontenay-lès-Briis) vont sans doute  être fidélisés en accueillant chaque année un 
concert. 
Un grand merci aux élus de communes fidèles et aux associations qui accueillent ce festival chaque
année, comme les communes de Bouray-sur-Juine, Gif-sur-Yvette, Saint-Sulpice-de Favières,  Vert-
le-Grand, Gometz-la-Ville, (et Toussus-le-Noble dans les Yvelines),  les associations comme celle 
des Amis de l’église d’Authon-la -Plaine, fidèle parmi les fidèles et merci à toutes les équipes qui 
ont tenté l’aventure, avec succès. Et on se dit : à l’automne 2022.
 

 Activité  d’Yvon Le Quellec, hiver 2022

  Chevreuse , 78, dimanche  14 février à 17h, Trio Rivages : Vital Chauve, piano, Janine Hingston-
Risseeuw, flûtes et chant, Yvon Le Quellec, harpe celtique et chant. De la chanson joyeuse à 
Dvorãk et aux terres celtes via Amsterdam.

 Lundi 14 février : la Saint-Valentin au restaurant l’Arôme, 91, Forges-les-Bains, 01 64 90 88 59  . 
Piano, chant et Yvon Le Quellec, harpe celtique et chant. Réservation obligatoire.  Menu (délicieux)
autour de 35 €

 Samedi 19 février, Issy -Moulineaux, 92, auditorium du conservatoire, master-class de harpe 
celtique et contes, animée par Yvon Le Quellec (complet)

 Vendredi 25 mars  à 20h : Au musée Delta du Concorde, à Athis-Mons, 91, jouxtant les pistes 
d’Orly : conférence sur le Concorde, concert d’Yvon Le Quellec, et brunch. Entrée 23 €, contact : 
Philippe Legrand,07 70 65 30 24. Nombre de places limité, réservation obligatoire.
 

Pour des harpistes (et autres musiciens) du sud francilien, vous pouvez jouer 
lors des Soirées Musicales du restaurant l’Arôme 

 17 rue du docteur Babin,  91 470 Forges-les-Bains    Réservations 01 64 90 88 59

Faire acte de candidature auprès de musiculis@ gmail.com 

Pour qui voudrait candidater pour jouer lors des Automnales de la harpe 2022, en sud Essonne 
et Yvelines ouest, contacter muloivache@gmail.com ou Yvon Le Quellec, directeur artistique; 
lequellec.harpe@gmail.com

Rémunération lors d'un concert: autour de 150 €, parfois plus…!

http://gmail.com/
mailto:lequellec.harpe@gmail.com
mailto:muloivache@gmail.com


Ont participé au   Harpesmag 36     :  

Philippe Barrilliez  https://philguitarcafe.yj.fr/
Jakez François  http://www.camac-harps.com/
Marianne Gubri  http://www.mariannegubri.com/
François Hascoët http://www.telenn-ker-is.fr/
Stephan Lemoigne (Steven)
Céline Mata  http://celinemataharpe.wixsite.com/
Myrdhin  mailto:myrdhin.harp@gmail.com
Soazig Noblet  mailto:rlsn.laouen@wanadoo.fr
Daniel Perret  mailto:vallonperret@wanadoo.fr
Gwenola Roparz
Didier Saimpaul  mailto:harpesmag@net-c.com

CAMAC HARPS  http://www.camac-harps.com/

Remerciements à Ysia Marieva pour tous ses envois dont la photo de Stella Montis

Pour nous écrire, s’abonner, se désabonner etc...mailto:harpesmag@net-c.com
Pour lire et télécharger tous nos N° : http://harpomania.free.fr/

Si ce N° vous a intéressés, pas d’hésitation, partagez-le  !

Couverture     :  

Photo montage réalisé à partir de la 
statuette représentant Stella Montis,
la muse de Berlioz, sculptée  en 
1890 par Henri Ding (1844-1898)

Musée des Beaux Arts,
Grenoble

https://philguitarcafe.yj.fr/
http://www.camac-harps.com/
http://www.mariannegubri.com/
http://harpomania.free.fr/
http://www.camac-harps.com/
mailto:harpesmag@net-c.com
mailto:vallonperret@wanadoo.fr
mailto:rlsn.laouen@wanadoo.fr
mailto:myrdhin.harp@gmail.com
http://celinemataharpe.wixsite.com/celinemata/quintette-melisande
http://www.telenn-ker-is.fr/



